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A toi, mon épouse qui supporte mes absences de papier,


A vous, mes enfants qui m’offrez tant d’émotions,


A toi aussi, ami lecteur, qui t’aventures dans ce recueil.




Quelques mots


 


Introduire un livre est un exercice forcément difficile. Il devient même périlleux lorsqu’il s’agit de ses propres mots et plus encore pour de la poésie. Il y a là, en effet, matière à quelques traits vaniteux. Aussi, j’espère échapper à ce piège et compte sur votre miséricorde s’il m’advenait d’y sombrer.


Elans du cœur, jaillissement d’émotions, profusion de sentiments; la poésie est, à mes yeux, un peu de tout cela. Mais elle est tellement plus encore. La création poétique est un acte de mise à nu et de communion dans ce qui nous est essentiel : l’humanité. Guillaume Apollinaire disait ainsi que l’on peut être poète dans tous les domaines. Il suffit pour cela d’être aventureux et dé partir à la découverte. La poésie est donc un risque.


Le titre de ce recueil peut surprendre. Pourtant, les mots que j’ai écris, m’ont échappé sitôt leur encre séchée et je rêve pour eux du destin de ces vieux bateaux échoués dans ce port de Camaret sur Mer qui m’est si cher.


Je rêve que ces vers, après avoir voyagé au gré de vos lectures et s’être enrichis de vos mondes, viennent s’échouer aux plis de vos cœurs. Je rêve qu’ils fassent résonner en vous la longue et calme houle des passions, qu’ils sachent parfois vous désarmer, vous émouvoir et finalement vous réjouir.


Alors, ils pourront s’endormir en paix, sur les plages de vos bibliothèques, leur devoir accompli. Et s’ils échouent à cela, je vous en aurais prévenu, ces mots ne m’appartiennentplus…ils se sont échoués.


Ronan Quelven




Souffrance


 


La souffrance a souvent le goût de l’amertume


De celui qui voudrait mais ne peut soulager


De celui qui voudrait mais ne sait consoler.


La souffrance a souvent le goût de l’amitié


De celui dont la main a le geste paisible


De celui au visage si doux et disponible.


La souffrance a souvent le goût de solitude


De celui dont le corps qui a mal est présent


De celui qui voudrait déjà nous être absent.


Toulouse, 1996




Songes


 


Nuit prison, rêves enchaînés


Triste réalité des êtres tourmentés


Minotaures et labyrinthes


Reflets imaginés de nos peurs et nos craintes.


Nuit mirage, joies libérées


Douce source de vie, instants d’éternité


Voix de lumière du chant de l’âme


Reflets chauds et vivants de la divine flamme.


Nuit quiétude, repos du corps


Osmose réussie des faibles et des forts


Doux sommeil nous visitant


Sourires affichés du tout petit enfant.


Toulouse, 1996




Chant


Voix d’hommes pures et graves


Voix du cœur et de l’âme


Voix qui montent au ciel


Communion d’oraisons.


Chant qui berce et qui lave


Sourire de Notre-Dame,


Où l’on voit avec elle


La gloire de la Passion.


Beauté de nos rivages


Finesse d’une lame


Douceur d’un pot de miel


Ils chantent à l’unisson.


Toulouse, 1996




Vagabond


Vagabond éternel, tu cours sur nos routes


Recherchant sans relâche à assouvir tes rêves,


Sur tes chemins pavés de ces milliers de doutes,


Que tu combats sans faille, sans repos et sans trêve.


Parfois quand vient le soir, au hasard de ta marche


Tu trouves enfin le temps d’arrêter ton errance.


Alors tu contemples les étoiles de l’arche


Et chante de ton Dieu la superbe clémence.


Fermant ainsi les yeux, tout empli de sa gloire


Tu t’abandonnes enfin à sa douce quiétude


Loin de tes cauchemars en cette nuit victoire,


Et tu rejoins alors des saints, la plénitude.


Toulouse, 1997




Le soir


Voici que vient le soir et son noir manteau


Piqué des milles traces de ce jour éphémère


Qui s’endort et s’oublie vers un demain plus beau


Que rêvent les enfants dans les bras de leurs mères.
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